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BETLERAVE SUCRIERE - pucerons vecteurs de la jaunisse : présence détectée en parcelle, réaliser une 

intervention foliaire sur les semis non protégés au semis 
COEZA - maladies : renouvellement éventuel de la protection fongicide 

• charançon des siliqucs, fin de seasibilité pour certaines parcelles, continuer lu 
surveillance sur les autres 

-pucerons cendrés ; quelques colonies observées en bordure de parcelle, à surveiller 
ESCOURGEON - maladies : dernière intervention fongicide 

BLE * maladies : premiers foyers de rouille jaune 

- pucerons : premières colonies visibles 

POMME DE TERRE • mildiou observé sur tas de déchets 
MAIS - modalités d'application de l'atrazine 

- dépliant SPV-A(iPM "Protection du maïs 1993" 


ESCOURGEON 

BLE 

POMME DE TERRE 
MAIS 


BETTERAVE SUCRIERE 


Stades : 2 à 6 feuilles. 

PUCERONS VECTEURS DE IA JAUNISSE 


Situation 

Les premiers pucerons en parcelle ont été observés 
en Hn de semaine dernière sur parcelles témoins 

(Crèvecoeur, Therdonne, Urvillers, Vraignes en V.). Le 
temps couvert et pluvieux qui a suivi n'a que légèrement 
diminué leur installation : le 3 mai, pucerons observés à 
Urvillers, Autremencourt, Martaigneville et Ailly le Haut 
Clocher. 

captures aux tours à succion se poursuivent. 
Dans notre réseau de bacs Jaunes, elles se sont généralisées 
à l'ensemble de la région. 

Préconisations 

Une première intervention aphicide foliaire doit 
être réalisée dès que possible sur les parcelles non 
protégées au semis par TEMIK, DACAMOX ou 
GAUCHO. L'insecticide peut être mélangé avec les 
herbicides dans le cadre d’un programme de fractionnement. 
Ne pas sous-doser l'insecticide. 

Pour les prcxluits utilisables, se reporter au bulletin 
n°07 du 14 avril. Pour un premier traitement, utiliser en 
priorité une spécialité à base de pyréthrinoîdes pour leur 
effet répulsif et anti-appctant. Attention, leur emploi est 
déœnseillé par trop forte température (T* optimale : 15°C). 

Les semis réalisés en mars avec TEMIK ou 
DACAMOX doivent être étroitement surveillés : une 
intervention pourrait se justifier très prochainement. 

Attention, des pucerons peuvent être observés sur 
parcelles GAUCHO. Cependant, l’expérience de l'année 
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dernière nous a montré que leur présence n'était pas corrélée 
avec la présence de symptômes plus tard en saison. Aucune 
intervention ne se justifie suite à ces observations. 


COLZA 


Stades : G2 à G4 (10 premières siliques bosselées). 

MALADIES 

Situation 

Aucune maladie foliaire n'est observée en culture 
excepté du mildiou sur feuilles basses. Des cas de casse suite 
à des attaques de phoma sur collet ont été observés. 

Préconisations 

Aucune intervention de rattrapage n'est possible sur 
phoma sur collet. 

Une première intervention visant le sclérotinia a dû 
être réalisée, généralement à base de carbendazime (un des 
meilleurs produits contre le sclérotinia). Un renouvellement 
du fongicide 3 semaines après le premier passage ne doit 
pas être systématique. U se justifie : 

-contre te sclérotinia si les conditions climatiques sont 
favorables (rosées, brouillards matinaux, pluies fines) et si de 
nombreuses hampes florales sont encore en floraison. Utiliser 
alors de la carbendazime (500 g/ha de matière active). 

- contre l’altemaria dans les parcelles à risque (rotations 
courtes de cultures à risque) sachant que l'arrière effet de la 
carbendazime est minime. Choisir dans ce cas un fongicide 
efficace à la fois sur sclérotinia et altemaria (voir fiche du 
bulletin n"07). Actuellement, l’altemaria est peu observé 
mais son évolution peut être rapide en période orageuse. 
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ESCOURGEON | 

Stades : fin gonflement à 100 % des épis sortis. 

MALADIES 

Situation 

En parcelle non traitée, l'hclminthosporiose, la rouille naine et 
la rhynclîosporiose restent virulentes. Néanmoins, l’évolution 
très rapide des cultures limite quelque peu la progression des 
maladies sur les feuilles supérieures. 

PréconLsationus 

Réaliser sans tarder, si ce n'est déjà fait, la dernière 
intervention fongicide avec un produit actif sur 

l'helminthosporiose et la rouille naine. Pour cette intervention, 
les meilleures efficacité sont obtenues pour des traitements 
appliqués au stade "sortie des barbes" (stade optimal 
d'intervention). Dans tous les cas, évitez de dépasser le stade 80 
% des épis sortis pour bénéficier d'une bonne systémie dans les 
plantes. 

BLE 1 

Stades : 2 noeuds à début gonflement. 

MAIADIES 

Situation 

Les premières attaques de rouille jaune nous sont signalées 
par la chambre d’agriculture de la Somme en bordure maritime 
en terre de bas champs sur les variétés Vicking et Sleipner. En 
tout secteur, l’oïdium reste très actif, parfois même sur des 
variétés peu sensibles (Soissons....). La septoriose progresse 
légèrement suite aux orages locaux. La rouille brune reste peu 
observée. 

Préconisations 

Dans une stratégie à 2 traitements, il est urgent de réaliser la 
première intervention visant l'oidium el/ou la septoriose. En 
présence de rouille jaune, une intervention avec une triazole 
performante doit être immédiate (surveiller les parcelles, 
notamment Récital, Sleipner, Thésée et Vicking). 

Dans une stratégie à 3 traitements, la première intervention 
(Tl) a été effectuée en moyenne il y a une quinzaine de jours. 
Un traitement au gonflement (T2) pourra alors se justifier si le 
Tl a été réalisé depuis plus de 3 semaines, en présence de 
symptômes de maladies et surtout si la septoriose ou l'oïdium se 
développent sur la 3ème feuille à partir du haut (F3). La dose 
de produit au gonflement , si on en visage le traitement épiaison 
(T3) dans les 15 jours qui suivent, peut être modulée mais on 
diminue alors la persistance d'action du produit. Le T2 peut être 
l'occasion d’utiliser des produits "simples" à matière active de 
contact moins onéreux souvent et indispensables pour gérer les 
résistances éventuelles (ex : septoriose seule, chlorothalonil 
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(DACONIL, FONGISTOP)). Pour le choix des produits, se 
référer au dépliant vert joint au bulletin n*04 du 3 mars. 
PUCERONS 

Les premières colonies sont observées depuis 15 jours en 
quantité limitée ne justifiant pas d'intervention dans l'immédiat. 

POMME DE TERRE 

Stade : quelques parcelles à 4-5 cm. 

MILDIOU 

Situation 

De nombreux tas de déchets ont été détectés. Très 
fréquemment des symptômes de mildiou ont été observés. 

Préconisations 

Il est IMPERATIF de détruire ces tas de déchets. 
Pour cela l'idéal est de déposer le tas sur une aire bétonnée en 
faisant alterner des couches de 30-40 cm de pomme de terre 
avec des couches de chaux vive (qq cm). 

MAIS 

MODA1.ITES D’APPLICATION DE L’ATRAZINE 
Lutte contre les dicotylédones (voir tableau) 

Lutte contre les graminées et les dicotylédones 

- la lutte contre les graminées est obtenue par l'application 
d'un anti-graminées, de préférence en pré-semis incorporé, à 
défaut en post -semis/pré-levée du maïs. 

- l'application de l'atrazine en complément de l'anti-graminées 
se raisonne comme pour son utilisation sur les dicotylédones. 
La dose d’atrazine est alors limitée à 1000 g de matière active 
du fait de l'action complémentaire de l’anti-graminées. 

CODE DE BONNE UTILISATION POUR LE 
DESHERBAGE DU MAISEN PICARDIE 
Rappel de la r^lementation 

Ne pas dépasser la dose de ISOO glhalan de matière active (3 
kg d'une spécialité commerciale dosée à 50 %). 

Règles d'utilisation de l'atrazine 

- dans les situations à risque de ruissellement (terres battantes, 
sols en pente) : 

— > préférer les applications de pré-semis avec incorporation. 

— > éviter les applications de post-semis/pré -levée du maïs qui 
augmentent la possibilité de contamination des eaux par 
ruissellement. 

- dans les autres situations, les applications de post-levée de la 
culture et des adventices qui permettent de réduire la dose 
d'atrazine sont possibles. 

- lorsque l’atrazine est appliquée en plusieurs fois, la dose 
totale ne doit pas dépasser 1500 g. Il convient donc de ne pas 
utiliser l’atrazine en post-levée si elle a déjà été appliquée à 
15(X) g/ha en pré-semis incorporé. 


Situation 

agronomique 

Pente 
du sol 

Pré-semis 

Post-semis 

Pré-levée 

Post-levée 

Matière organique >5% 


- 

+ (1500) 

++ (1000) 

Bonne structure 
Terre drainante 

Faible, sol plat 

++ (1500) 

++ (1000 à 1500) 

+•♦• ( 750 à 1000) 

Forte 

++ (1500) 

- 

+ (750 à 1000) 

Mauvaise structure 
Terre battante 

Faibie, sol plat 

++ (1500) 

- 


Forte 

++ (1500) 

- 

1 


Dose conseillée en g de matière active par hectare 

Modalités d’applications : ++ Conseillée + Possible - Déconseillée 
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